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Ce matin-là, les oiseaux chantaient, les feuilles des arbres bruissaient au gré de la légère brise matinale, le soleil commençait à percer tout doucement sur ma peau découverte. Je m’étirais et mit un temps certain avant d’ouvrir les yeux. Je me levais finalement, mis machinalement mes chaussons aux pieds et allumais le poste de radio et tombais sur une belle chanson d’une de mes chanteuses coup de cœur du moment. J’entonnais avec cette dernière et me dirigeais vers la salle de bain pour me laver et me préparer. Je descendais les escaliers et rejoignais la cuisine pour me préparer mon petit-déjeuner.


Une fois installée, j’attrapais mon téléphone et ouvrait l’une de mes applications de réseaux sociaux habituelles.


Je défilais les stories des personnalités que je suivais alors et m’apercevais encore une fois que ces derniers se plaignaient des nombreux bugs et autres mises à jour difficiles à suivre. Beaucoup se plaignaient également des différents incidents et autres harcèlements vécus sur internet et principalement sur les réseaux sociaux. Parfois, ces mêmes personnes les dénonçaient, parfois ils le vivaient mal et trop intensément.


C’était sans conteste, l’époque du tout ou rien, de la haute technologie, où tout le monde passait toujours la plupart de son temps sur son écran, qu’il soit téléphone portable, ordinateur portable, tablette, liseuse, etc.


J’étais comme tous les autres et trainais pas mal de temps dessus. Une fois, mon petit-déjeuner terminé, je m’affairais dans la maison avant de sortir pour la journée, chercher de l’inspiration. En fin de journée, je rentrais à la maison, je me mettais à l’aise et m’affalais sur le canapé du salon, allumais des bougies ainsi que la cheminée, mettais un peu de musique et me blottit contre un coussin et sous un plaid.


Je m’endormis quelques heures et lorsqu’enfin, j’ouvris les yeux, la première chose que je fis, fut d’appuyer sur une des applications des réseaux sociaux, celle-ci peinait à s’ouvrir. À force d’insister, l’application s’ouvrit mais pas comme d’habitude…
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… Un immense portail apparût devant moi et m’aspira !


Je hurlais au début et finit par me calmer. Où étais-je et que se passait-il ? Je voyais ma vie défilait, ma naissance et le choix de mon prénom donner par mes parents, Stacy. Mon enfance, puis mon adolescence, mes premiers pas dans l’âge adulte et enfin mes différentes rencontres avec mes amis, mon travail. Peu de choses comparé à d’autres mais je réalisais que cela allait changer à tout jamais à cet instant précis.


L’intérieur de ce portail était coloré et chaque couleur défilait rapidement, sur les contours de ce portail-tunnel, figurait des formes géométriques qui sautillaient et clamaient mon prénom. Je me demandais alors d’où l’on me connaissait et ce que l’on me voulait.


J’atterris quelques longues minutes plus tard dans un nouveau monde gris et recouvert de poussière.


De la haute et épaisse poussière recouvrait l’ensemble de cet endroit qui semblait désertique. Je me mis à tousser, ce qui réveilla, une affreuse et terrible sorcière, se nommant Frustrella. Celle-ci avait le visage hideux et luisant. Elle était assez grande de taille mais voutée, elle portait une robe déchirée par endroit qui était noire et rouge et elle portait des sabots pointus et ouverts laissant apparaître ses pieds crochus. Elle se réveilla en sursaut et hurla : « Qui voilà ! Qui a osé me sortir de mon état de repos mensuel ? »


Je me tus alors instantanément, m’empêchant de tousser et allais me cacher derrière un meuble proche.


Frustrella se leva et sortit sa baguette magique, récita une formule et me découvrit cachait derrière ce meuble. Elle s’approcha en ricanant et me releva sans difficulté. Je me mis à hurler en la découvrant mieux. J’avais pu l’entr’apercevoir seulement au début.


Me mettant à hurler, elle fit de même, ce qui me fit taire. Elle se moquait de moi en jouant le même petit jeu et m’imita pendant plus d’une heure. Qu’attendait-elle ?


Je finis par lui dire : « Qui êtes-vous ? Où suis-je ? Et qu’allez-vous faire de moi ? »


Frustrella : C’est à moi que tu demandes, petite sotte ? Je ne t’ai pas invité chez moi. Tu n’es pas de l’un des mondes que je contrôle…


Stacy : De quels mondes parlez-vous ?


Frustrella : Tu n’as pas à le savoir. Je suis celle qui maîtrise une partie essentielle d’un système dans un monde sur lequel je n’ai aucun contrôle.


Stacy : Quel est ce monde ?


Frustrella leva les yeux au ciel et ajouta tout doucement : « La terre » …


Stacy écarquilla ses yeux et dit : « La terre ? Mais j’en viens ! et qu’entendez-vous par contrôler ? »


Frustrella : Tu en viens, dis-tu ? Très bien, tu vas peut-être m’être utile finalement, je te laisse la vie sauve si tu acceptes de me raconter tout ce que je veux savoir sur ton monde…Je pourrais alors contrôler les réseaux sociaux et tout ce qui s’y passe mais aussi le monde entier !


Stacy : Attendez, c’est vous qui provoquer toutes ces anomalies dessus ? Mais quel en est l’intérêt ?


Frustrella : Installer le chaos bien sûr !


Stacy : Je ne peux pas vous suivre dans vos délires de vieille peau toute fripée, je suis désolée.


Frustrella : Dans ce cas, tu vas subir ma colère !


Elle la jeta contre le mur de la pièce poussiéreuse et lui jeta un sort. Puis lui dit : « Dès maintenant, tu seras mi-animal, mi-femme. Et n’essaie pas de rompre le sort car plus tu essaieras, plus tu auras de formes ajoutées. »


Stacy se mit à sangloter et fut envoyée en cellules par l’intermédiaire de scorpions mangeurs d’hommes.


Ces derniers tentèrent d’ailleurs de la piquer et de lui manger quelques morceaux par-ci, par-là.


Stacy hurlait et prise d’une rage folle, se transforma en une ourse qui, d’un coup de griffe, les élimina tous. Elle fut jetée sur le sol de la cellule et se découvrit métamorphosée en ourse. Elle se tourna dans un sens puis dans l’autre et finit par soupirer.


Elle se posait mille et une questions, comment et pourquoi était-ce elle qui avait été aspirer par cet immense portail multicolore ? Comment allait-elle rentrer chez elle ? Combien de temps allait-elle rester enfermée là ?


Autant de questions qui demeuraient sans réponse…


3


Je finis par m’endormir dans un coin de cette vaste pièce. Alors que je pensais rêver, j’entendis une voix m’appelait … Stacy… Stacy, réveille-toi !


Je sursautais et me relevais toute courbatue et répondit : « Oui ? Qui est-ce ? »


La voix venait du sol, je me penchais alors en avant et découvrait une coccinelle vraiment toute petite. Je la pris sur mon doigt et l’approchait de mon visage, elle me dit : « Nous t’attendions avec impatience ! Bienvenue à toi, tu as été choisie pour faire partie d’une très grande aventure ! Tu vas rejoindre l’alliance fantastique qui est composée de moi Coccinella, de Scarabéo, de Libellula et de Nao. Vous serez ainsi tous deux identiques, venant du même monde. Nao est ici depuis quelques années maintenant de son plein gré et ne regrette en rien son choix d’être resté parmi nous. Bienvenue à toi Stacy, l’aventure va pouvoir commencer ! »


Je n’en revenais pas de ce qu’elle venait de m’apprendre, mais de quelle aventure parlait-elle ? Qui étaient-ils tous ? Quelle était ma mission exactement ?


Coccinella me fit un bisou sur la joue et je me transformais simultanément en plusieurs animaux, ourse puis pivert et enfin renarde-lapine et enfin je redevenais moi-même.


Coccinella avait également la faculté de se grandir ou de se rapetisser en fonction des circonstances et situations et selon ses dires, il en était de même pour Scarabéo et Libellula. Mais je découvrirais tout cela au moment voulu.


Elle me dit : « Allez, Stacy, il est temps ! »


Stacy : Temps de quoi ? Je ne comprends rien !


Coccinella : Il est temps que l’on parte d’ici. Nous avons beaucoup de choses à faire maintenant que tu nous as enfin rejoints. Nous devons emprunter les autres portails menant dans les autres mondes pour prévenir les différents souverains du danger qu’ils encourent avec Frustrella.


Stacy : Mais comment pouvons-nous nous prémunir contre elle ?


Coccinella : Il existe dans l’un des royaumes, une perle secrète aux milles pouvoirs et personne ne l’a jamais trouvée. Frustrella a tenté de la rechercher mais en vain. Voyant son incapacité à la retrouver, elle devint encore plus horrible et méchante et se vengea sur tous les autres mondes, dont la Terre. Elle s’en prit aux plus faibles et surtout à celles et ceux qui passaient plus de temps sur les réseaux au lieu de travailler, estimant que ce n’était nullement un travail digne de ce nom.


Stacy : Mais cette perle existe-t-elle vraiment ?


Coccinella : Je suis sûre que oui. Allez, ne traînons pas, les Scorpinos vont revenir sinon et l’on aura vraiment des problèmes pour s’en débarrasser. Ce n’était pas prévu que tu atterrisses ici mais ce n’est pas grave. Cela t’a permis de voir qui elle est et ce qu’elle provoque. Grimpe sur moi et décollons !


Stacy : Les scorpinos ?


Coccinella : Oui, une partie des sbires de Frustrella. Tu as fait leur rencontre, il me semble tout à l’heure ?


Stacy hocha la tête puis monta sur son dos et s’envola dans les airs, prête ou non pour de nouvelles rencontres et aventures fascinantes !
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Je volais pour la première fois dans les airs et surtout sur une coccinelle géante ! Quel effet spectaculaire ! Quels sentiments et sensations incroyables !


J’acceptais peu à peu mon nouveau rythme de vie et devenais de plus en plus impatiente de rencontrer les autres membres de cette alliance fantastique dont je faisais partie, à présent.


Je me remémorais leurs noms respectifs, il y avait Coccinella, Scarabéo, Libellula, Nao et moi. Je me demandais vraiment à quoi ils ressemblaient et où nous allions atterrir exactement. J’admirais également les paysages vu d’en haut. Des royaumes et châteaux à pertes de vue, nous survolions un monde magnifique. Ils étaient tous plus originaux et grandioses. Régulièrement, ils concourraient entre eux afin de gagner le premier prix du plus original et remportait le droit de partir avec un indice à la recherche de cette perle aux mille pouvoirs. Mais aucun d’eux ne parvenaient réellement à recevoir ce prix. Qui étaient les jurys ? Frustrella qui régnait sur ce monde.


Je me rendais compte alors que nous survolions ce monde tranquillement en étant invisibles. Il était certain qu’en temps compliqué, cela serait plus qu’utile.


Au bout d’un temps, Coccinella prit la parole : « Comment vas-tu ? »


Stacy : Je vais bien, c’est très agréable de voler ! Je n’aurais jamais cru !


Coccinella sourit et répondit : « Tant mieux, tu m’en vois ravie. Nous allons bientôt arrivées, accroche-toi, j’amorce la descente ! »


Je me tenais alors contre elle et sans m’en apercevoir, me trouvait déjà sur la terre ferme. Elle me dit : « Tu peux descendre que je te présente aux autres ! »


J’hochais la tête et une fois descendue, je la suivais. Nous rentrâmes dans une petite maison en métal de haut en bas. Un toit en pente et aucune fenêtre. Cela semblait petit mais une fois à l’intérieur, je fus surprise de constater que ce n’était qu’un effet d’illusion. C’était vraiment immense et propre, décoré avec goût.


Il y avait sur deux pans de mur, des photos de personnes comme elle qui semblaient d’une autre époque.


Elle ne se posa pas davantage de question. Elles rentrèrent dans un petit salon fermé à l’aide d’un code à six chiffres et elles se retrouvèrent enfin face à leurs camarades !
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Coccinella fit les présentations : « Salut les amis ! Je vous présente Stacy. »


Je pris la parole aussitôt : « Bonjour à vous, je suis ravie de vous rencontrer ! »


Libellula : Salut ! Comment s’est passé ton arrivée fracassante dans le château de Frustrella ? Pas trop dur ?


Stacy : Ne sachant pas du tout ce qu’il m’arrivait, je dirais que c’était difficile et incompréhensible.


Scarabéo : Enchanté ! T’a-t-elle dévoilée ses plans ?


Stacy : Oui, elle m’a dit qu’elle voulait contrôler la terre pour apporter le chaos dans les mondes et surtout mon monde.


Coccinella : Oui, enfin pour ça, il faudrait déjà qu’elle obtienne l’accord de Mandibulax ! Et je doute que ce soit possible étant donné que ce n’est pas dans ses plans…


Stacy : Qui est-ce ?


Nao et Coccinella, parlaient l’un après l’autre : « Salut Stacy, Mandibulax est sa sœur Doucella, qu’elle a transformé par l’intermédiaire d’un maléfice en bouche géante, ne pensant qu’à une seule chose : manger ! Seulement voilà, Frustrella pensait se débarrasser de sa sœur gentille, douce et belle mais ce qu’elle ne savait pas, c’est que l’une règnerait sur l’autre par sa taille et sa capacité à agir et à réagir, à utiliser la magie. Frustrella a voulu faire disparaître Doucella et en la transformant, cette dernière est devenue plus grande et plus importante, résultat : leurs parents fantômes se sont empressés d’aller la voir et de la faire s’incliner devant les désirs ardents de sa sœur qui s’appelle maintenant Mandibulax à cause de sa forme. Et Doucella alias Mandibulax ne pense qu’à une seconde chose, se venger de sa sœur. Pour cela, nous avons une alliée de taille. Elle nous aide et aidera encore à déjouer une partie des plans de sa sœur, pour enfin retrouver sa forme initiale et punir sévèrement cette horrible fausse sorcière. Il faut aussi que tu saches qu’il y a fort longtemps Frustrella avait déjà transformé leur cousin éloigné, en crapaud géant. C’est justement avec moi et mon amie Sarah dont j’ai déjà parlé et une ancienne amie commune qui s’appelait Billettine qui avait la forme d’une goutte d’eau et qui normalement est restée avec Sarah, qu’Alyte, le crapaud a forcé Frustrella a avoué la vérité sur elles deux, elle n’était pas une véritable sorcière, elle puisait sa magie dans celle de sa sœur Doucella. Alyte était censé l’avoir mangé mais je suppose qu’elle avait récité des sortilèges pour demeurer toujours vivante et réapparaître un moment donné. Alyte s’appelait avant sa transformation Grouillot. »


Stacy allait de surprises en surprises. Elle demeurait silencieuse pendant un moment. Elle s’assit sur la chaise proche d’elle et ils firent de même.


Nao poursuivit : « Tout va bien ? »


Stacy : Oui, oui, c’est juste que je n’aurai jamais imaginé que tout cela puisse exister !


Nao : Tu t’y habitueras, tu peux me croire. La vie sur terre est tellement insipide comparé à ce que je vis ici. Les rencontres que j’y fais !


Stacy : Depuis quand y vis-tu ?


Nao : Cela fait une dizaine d’années, je crois bien.


Stacy : Tu n’en es pas sûr ?


Nao : J’ai perdu un peu la notion du temps, cela dit qu’importe depuis quand. Ici, j’ai des amis, je mange bien, je suis en pleine santé et je suis investi d’une mission de la plus haute importance !


Stacy : La terre ne te manque pas ?


Nao : Pas le moins du monde.


Stacy n’en revenait pas de ses dires, elle le regardait un peu comme une curiosité. Il s’en rendit compte et ajouta : « Tu finiras par te sentir comme moi, tu verras. »


Stacy ne répondit rien. Coccinella lui servit un repas consistant et chaud et ils s’installèrent tous autour de la table, pour se présenter davantage et raconter leur histoire à celle-ci pour mieux communiquer et obtenir un travail d’équipe par la suite.
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Une fois terminé de manger, ils débarrassèrent les assiettes et se posèrent face à Stacy.


Nao prit la parole le premier : « Comme tu le sais, je m’appelle Nao, j’ai 27 ans, je suis originaire de la terre, je suis issu d’une famille bourgeoise, je n’ai jamais eu de soucis particuliers mais je m’ennuyais dans ma vie. J’ai pourtant touché à plusieurs activités mais mes parents ne s’intéressaient à rien d’autres qu’à leur mondanité et je passais à l’as avec ma sœur de deux ans mon aînée. Alors que je me baladais dans les rues avec mes amis du même milieu que moi et que l’on discutait des filles sur les réseaux sociaux, je fus aspirer comme toi par ce portail que j’étais le seul à avoir vu et qui n’était sorti que pour moi. Au début, je voulais revenir chez moi puis petit à petit, j’ai pu constater que ces mondes étaient meilleurs pour moi et que j’avais là, une issue de secours, que je pourrais explorer les mondes autrement et être enfin libre ! Je n’ai, à ce moment-là, plus jamais chercher à retourner sur terre. Je me suis fait de nombreux amis et les peuples sont tellement aimables, agréables, différents que je ne m’ennuie jamais. Evidemment, avant tout cela, je n’aurais pas cru que cela existait et comme quoi les gens évoluent et changent, aujourd’hui, je ne m’imaginerai plus sur terre ou ailleurs. Je cède ma place à quelqu’un d’autre. »


Stacy : D’accord mais avant, dis-moi, tu n’as pas eu de peine pour ta famille ? Ils ont dû te rechercher ardemment ?


Nao : Pas vraiment, ils étaient plus concentrés sur eux-mêmes et leurs démarches de bourgeois. Le m’a tu vu était plus important que notre bien-être. Ils étaient le parfait cliché de ce type de personne. Je ne le comprenais pas mais je n’avais pas mon mot à dire. Aujourd’hui, je ne suis plus un « petit bourgeois » comme on m’appelait avant, fils à papa et à maman, je ne roule plus sur l’or, je me distingue autrement, je suis moi-même, ici j’ai pu réellement me trouver et c’est ce que je te souhaite également.


Il lui fit un clin d’œil. Stacy ne dit rien, elle se demandait simplement pourquoi il lui avait dit cela.


Coccinella prit la parole à son tour : « Bon, merci Nao pour ta présentation, à moi, ce sera rapide, je viens d’une tribu se nommant Coccinéus, je me suis liée d’amitié avec une autre terrienne comme toi et Nao, mais nous nous sommes perdues de vue à cause de Frustrella, justement. Elle nous a séparait et nous n’avons plus jamais pu nous retrouver, elle me manque beaucoup, j’espère qu’un jour je pourrais la revoir et lui dire combien elle m’a manqué !


J’ai quitté ma tribu et j’ai poursuivi ma route jusqu’à ce que je tombe dans l’un de ces mondes et que je rencontre Libellula et Scarabéo, tous deux m’ont pris sous leurs ailes et nous sommes devenus inséparables ! Puis, nous avons fait la connaissance de Nao qui cherchait à rompre un sort que Frustrella lui avait jeté. Tu n’es pas la seule à qui elle a fait cela ! »


Stacy écarquillait ses yeux, elle n’en revenait pas de tout ce qu’elle découvrait.


Scarabéo ajouta : « Nous sommes des habitants du monde Foisonéum. Chez nous, tout est contrôlé par Frustrella. Tu dois te demander comment elle fait puisque l’on t’a expliqué que sans l’accord de Mandibulax, elle ne pouvait pas faire tout ce qu’elle voulait. Elle le peut parce que c’était avant qu’elle ne jette ce maléfice sur sa sœur, c’était donc avant que sa sœur règne sur elle et prenne les décisions les plus importantes. Avant que Doucella ne soit métamorphosée en bouche géante, elle venait souvent chez nous et passait du temps en notre compagnie. Elle nous manque beaucoup. Libellula et moi-même nous battons contre Frustrella dans le but de rétablir la paix dans les mondes, y compris la terre mais aussi pour retrouver Doucella comme elle était. Elle faisait toujours le bien autour d’elle et nous aimait, prenait soin de nous tous. »


Libellula acquiesçait à tout ce qu’il racontait et versa même quelques larmes, qui touchèrent profondément Stacy.


Celle-ci se leva de sa place et caressa les ailes de cette dernière. Elle fut surprise de constater que ses mains était pleine de poudre collante et Nao lui dit : « Porte à ta bouche cette poudre. N’aie pas peur ! »


Stacy, encouragée par les trois autres, mit ses doigts en bouche et sourit immédiatement. La poudre était très sucrée et lui permit de voler instantanément.


Elle eut un moment de peur au départ puis se reprit et apprivoisa cet état, ses sensations et profita comme il se doit. Ses nouveaux amis éclatèrent de rire et firent de même, la retrouvant au plafond de la pièce dans laquelle ils étaient.


Une fois, redescendue, elle dit : « Je suis vraiment contente de vous connaître, mais puis-je vous poser une question ? Pourquoi moi ? Pourquoi m’avoir choisi moi ? »


Nao : Tout simplement, parce que tu ne te plaisais pas dans ta vie actuelle, tu n’étais pas épanouie.


Stacy : Mais dans ce cas, je ne suis pas la seule. La majorité est comme moi.


Nao : Tu as quelque chose que les autres n’ont pas.


Stacy : Quoi donc ?


Nao : Tu le découvriras au moment voulu.


Il lui sourit. Il avait un beau sourire avec des fossettes qui apparaissaient. Il avait les cheveux noirs et des yeux verts-bleus. Il était très charismatique. Il était assez grand de taille et musclé juste comme il faut. Il portait un pantalon marron foncé et un polo gris, des baskets montantes noires et blanches.


Coccinella, quant à elle était une très belle jeune coccinelle, elle avait, depuis qu’elle vivait auprès de ses amis, la faculté de changer les couleurs de ses points, habituellement ils étaient noirs mais elle pouvait les modifier en fonction du contexte et du danger. Elle avait la faculté de se camoufler en ce qu’elle voulait. Elle usait souvent de ce pouvoir-là qui lui était très utile.


Scarabéo prenait la taille qu’il voulait, il était d’un joli vert avec reflet ocre, jaune, orange, rouille sur les ailes repliées, le dos, un peu les pattes et le dessus de la tête. Il avait la faculté de cracher des éclairs, ce qui lui permettait d’attaquer l’ennemi. Des éclairs comme ceux du tonnerre lors d’un orage. D’où lui était apparu cette faculté ? De Mandibulax, celle-ci lui avait permis de se défendre en lui attribuant ce don. Ainsi, toutes celles et tous ceux qui étaient touché par ces éclairs, grillaient sur place.


Et enfin, Libellula n’avait aucune défense de ce genre, elle était la plus colorée et grâce à ses couleurs, elle parvenait à neutraliser l’ennemi, l’affaiblir. Sans compter sa poudre collante qui permettait de voler sans difficulté.


Elle avait un corps fin et des ailes majestueuses transparentes avec des reflets roses, bleus, mauves, violets. Elle était très élégante, sa queue était noire et rouille par endroit.


Nao, quant à lui maitrisait l’art du langage et s’exprimait parfaitement bien, il parvenait à dérouter plus d’un ennemi, il était également capable de disparaitre et de se transformer en animal comme Stacy. Ses formes animales étaient le loup, le renard, l’aigle et l’ours.


Ils formaient à eux cinq, l’Alliance fantastique et ils se trouvaient dans leur QG, leur point de ralliement, leur cachette, leur nid douillet.


Pour fêter leur rencontre, ils se prirent en photo ensemble, Stacy au milieu d’eux tous et ils accrochèrent l’image au centre de la pièce privée.


Puis, Nao prit la parole et dit : « Maintenant, que tu nous connais mieux, nous allons pouvoir rentrer dans le vif du sujet ! »


7


Stacy prit la parole la première avant que quiconque ne le fasse : « Qu’avez-vous fait déjà ? »


Tous sourirent de la voir si impliquée, ils se jetèrent un regard complice et Libellula dit : « Nous avons tout d’abord chercher des alliés autre que Mandibulax. Et nous n’en avons pas trouvés, la plupart nous soutient mais a peur de Frustrella. »


Stacy : C’est fou qu’ils en aient peur alors qu’elle n’est pas une sorcière au départ, c’est comme si moi, je me décrétais magicienne ou sorcière juste pour mon plaisir.


Tout en disant cela, elle se tut et finit par dire : « Mais oui, je sais ! Et si, je me déclarais magicienne ? »


Nao leva un sourcil et dit : « Comment ça ? »


Stacy : Eh bien, je vais jouer le jeu de Frustrella, je vais me déclarer magicienne mais dans le bon camps. Emmenez-moi voir Mandibulax afin qu’elle accepte de me fournir quelques-uns des pouvoirs qu’elle avait avant d’être transformée, ensuite nous retournerons auprès de ceux que vous étiez allé voir et je suis certaine qu’ils accepteront de nous rejoindre !


Nao regardait à tour de rôle ses amis et finit par dire : « Tu penses vraiment que cela marchera ? »


Stacy : Oui, tout à fait !


Nao : Dans ce cas, nous te laisserons faire et te mènerons voir Mandibulax. C’est parti !


Ils se levèrent et quittèrent la pièce secrète dans laquelle ils étaient tous et Stacy eut tout le loisir de mieux apprécier le reste de la maison dans laquelle ils se trouvaient.


C’était vaste, lumineux, ranger et ordonner. La lumière venait du plafond qui se trouvait être une immense baie vitrée, de l’extérieur on ne voyait que du métal mais c’était une illusion. Ainsi, l’ennemi ne s’attarderait pas sur cet endroit. D’ailleurs, en fonction de la personne qui se trouverait devant, il ne verrait pas la même chose. Certains verraient un champignon, d’autres une fusée ou bien une calèche, bref effet d’illusion garantit !


Ils sortirent rapidement et se dirigèrent tout droit et Libellula dit à Stacy, prends de ma poudre collante et manges-en un peu. Nous allons décoller !


Stacy obéit et le temps de se réhabituer, ils étaient tous en l’air à l’attendre, une fois qu’elle donna le signal du départ, ils partirent si rapidement qu’elle peinait à suivre le mouvement. Elle devait dompter cette nouvelle aptitude et contrôler ses émotions, une fois qu’elle y parvint, elle les rattrapa et semblait aussi à l’aise que ses nouveaux amis. Ils arrivèrent devant une immense bouche cherchant encore et toujours de la nourriture.


Nao et Scarabéo s’adressèrent à Mandibulax en ces termes : « Bien le bonjour chère amie ! Comment vas-tu aujourd’hui ? As-tu trouvé ton bonheur ? »


Mandibulax : Non, toujours pas. J’ai encore faim ! Et je fais toujours le même rêve concernant ma sœur !


Scarabéo : En parlant d’elle, sais-tu que notre dernier membre est enfin apparu ?


Mandibulax prêta l’oreille immédiatement et attendit plus d’informations. Scarabéo renchérit : « Oui, elle s’appelle Stacy, nous nous sommes présentés et lui avons expliqués tout ce qu’elle devait savoir. Elle a eu une idée pour obtenir plus d’alliés, tu vas pouvoir l’aider, je vais lui céder la parole. »


Mandibulax semblait de plus en plus intéressée par ses dires, elle dit : « Où est-elle ? Que je la vois ? »


Stacy s’approcha et dit : « Bonjour, je suis navrée de ce que vous a fait subir votre sœur, je suis certaine que nous la vaincrons et que vous retrouverez votre forme initiale. En attendant, j’ai un service à vous demander, je pense et suis sûre même qu’en prenant des pouvoirs d’une gentille magicienne, j’obtiendrai l’attention et le suivi de plusieurs potentiels alliés. Je ne veux pas de magie pour toujours mais juste le temps de cette mission périlleuse. Accepteriez-vous de m’en attribuer afin de faire de l’effet sur d’autres et être plus nombreux ? »


Mandibulax : Si je comprends bien, tu voudrais devenir magicienne le temps de cette mission ?


Stacy hocha la tête.


Mandibulax : La magie ne peut être utilisée à la légère, tu n’es pas née sorcière, tu ne peux donc pas prendre des pouvoirs de magicienne, en revanche, je peux te fournir un objet qui te permettra d’obtenir gain de cause à chaque fois que tu l’utiliseras. Je trouve que tu as du cran et ça me plaît bien.


Elle lui fournit une carte blanche. Et ajouta : « Elle est et demeurera ainsi, jusqu’au moment où tu en auras le plus besoin. Alors elle changera d’apparence et te sortira de difficultés et situations compliquées. Je vous souhaite bon courage ! »


Stacy la remercia et retourna auprès des siens qui saluèrent leur amie la bouche géante. Ils s’arrêtèrent un peu plus loin et Stacy dit : « Bon, je n’ai pas eu tout à fait ce que je demandais, mais ce n’est peut-être pas plus mal. J’ai hâte de pouvoir utiliser cette carte. »


Nao : Puis-je la voir ?


Stacy la lui tendit avec le sourire. Ils se la passèrent tous et l’observèrent un temps. Ils la lui rendirent et ajoutèrent : « Et maintenant ? »


Stacy : C’est à moi que vous demandez ?


Coccinella : Oui, en te donnant un objet, tu es automatiquement devenue notre cheffe à tous. C’est donc à toi de définir nos futurs actions.


Stacy n’en revenait pas, elle n’avait pas souhaité cela mais il semblait que ce soit ainsi. Elle demeura un temps silencieuse et finit par dire : « Je n’ai pas souhaité cela, je viens juste d’arriver en plus ! »


Nao : Cela ne nous ennuie pas du tout, nous savions avant même que tu n’atterrisses ici, que tu aurais un rang particulier et cela nous ravit de constater que nous ne nous sommes pas trompés. Alors ne soit pas étonnée, mal à l’aise ou que sais-je encore, tout va bien. Nous ferons ce que tu décideras.


Stacy était bouche bée, elle n’en revenait pas. Elle finit par dire : « Bon, dans ce cas, allons visiter ceux qui pourraient devenir nos alliés. »


Puis, elle se tût un temps et changea d’avis, elle dit : « Non, avant tout, je voudrais voir un portail s’il-vous-plaît, en arrivant il y avait des formes géométriques qui clamaient mon prénom, je voudrais les voir ! »


Coccinella : C’est comme si c’était fait. Allons-y ! Il y a un portail non loin d’ici.


Stacy : Très bien, allons-y !
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Ils se dirigèrent vers l’un de ces portails et Stacy s’en approcha tellement qu’elle fut aspirée rapidement à l’intérieur, elle retrouva les formes géométriques et leur dit : « Me reconnaissez-vous ? »


L’une d’entre elles répondit : « Oui, tu es Stacy. »


Stacy : D’où me connaissez-vous ?


La forme qui répondait était un cercle qui se nommait Ové. Il lui dit : « Tu es celle qui peut et qui doit. »


Stacy n’était pas sûre de bien comprendre, elle ajouta : « Comment ça je suis celle qui peut et qui doit ? Je ne comprends pas. »


Ové : C’est simple, tu es celle qui peut débloquer toutes les situations, c’est toi qui a ce pouvoir-là, pourquoi crois-tu que tes nouveaux amis n’ont rien fait encore ? Pourquoi crois-tu qu’ils t’attendaient tout ce temps ? Pourquoi crois-tu également que ce n’est que maintenant que vous allez pouvoir agir alors que cela fait un sacré bout de temps qu’il y a des problèmes avec les réseaux sociaux ?


Stacy allait de surprises en surprises, elle répondit : « Mais d’ailleurs, je me demande pourquoi les réseaux sociaux sont attaqués autant ? Quel est le problème avec cela ? »


Ové : C’est simple, les réseaux sociaux sont selon Frustrella et ceux qui la suivent, destructeur du monde réel.


Stacy : Ce n’est pas logique ce que tu dis. Tu sais pourquoi ? Parce que Frustrella est contre tout ce qui ne va pas dans son sens, elle veut semer le chaos dans les mondes, y compris la terre qu’elle ne contrôle pas à cent pour cent. Enfin, elle contrôle quand même une bonne quantité de choses, parce qu’avoir la main mise sur ces réseaux impliquent la grande majorité de la population mondiale.


Un carré prit la parole, il s’appelait Quadri, il dit : « C’est vrai mais Frustrella n’est pas la seule à être méchante, il y a quelqu’un d’autre au-dessus d’elle qui prends toutes les décisions. À toi de trouver de qui il s’agit ! »
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